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VIDÉOS / RÉCIT. Deux voiliers jetés sur les 
rochers à Hoëdic après la rupture d’une tonne 
d’amarrage 
Une tonne sur laquelle s’étaient amarrés sept voiliers dans le port de l’Argol d’Hoëdic (Morbihan) a 
cédé jeudi soir sous les assauts d’un fort vent de Nord-Nord-Est, emportant à la côte deux des sept 
bateaux, un Rush et un Neptune 99. Ces accidents n’ont fait aucun blessé. N’ayant pu être remorqué 
à temps, le Neptune 99 a fini par couler. Plaisancier présent sur place, Alain Gicquel a filmé ce drame 
et raconte à Voiles et Voiliers. 
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« C’est vers 21h30, jeudi, que la tonne d’amarrage n°3 de port de l’Argol d’Hoëdic a cédé sous les 
assauts d’un vent qui n’était pas violent, 22 nœuds en pic de soirée sur mon anémomètre, mais qui 
avait tourné au Nord-Nord-Est dans la soirée, ce qui rendait l’anse extérieure du port où sont 
mouillées ces tonnes, complètement à la merci de ce vent » explique à Voiles et Voiliers Alain Gicquel, 
plaisancier habitué de ce mouillage dans cette île du Morbihan et membre de l’emblématique 
association bretonne des Amis du phare des Grands cardinaux, aux Sud-Est de l’île. Il se trouvait par 
chance ce soir-là mouillé à l’intérieur du port. 

Fracassé 
sur les rochers, le Neptune 99 a eu la coque percée en plusieurs endroits. | DR / ALAIN GICQUEL 



« Sept voiliers étaient amarrés sur cette tonne et quand elle a cédé, comme la nuit tombait, nous 
n’avons pas eu le temps d’intervenir. Tout s’est passé très vite, en fait. Cinq des voiliers ont réussi à se 
décrocher et à partir en s’aidant mutuellement, certains n’ayant pas eu le temps ou pas pu faire 
démarrer leur moteur à temps. Mais deux des bateaux sont partis se coincer sur les rochers qui 
protègent le port, sous le vent de l’anse ». 

LA VIDÉO DES DEUX VOILIERS À LA CÔTE CI-DESSOUS : 

Crédit vidéo : Alain GICQUEL 

« Jusqu’à ce que la marée redescende dans la nuit de jeudi à vendredi, les bateaux ont tapé sur les 
rochers mais hélas, on ne pouvait rien faire de plus. Toute la nuit et le vendredi, le vent a continué de 
souffler dans cette direction. Moins fort, mais jusqu’à 18 nœuds quand même en pointe. Le vendredi 
matin, un canot tout temps de la SNSM et à la marée haute, il a réussi à sortir le Rush. Chapeau à eux, 
d’ailleurs : ils ont fait du beau boulot. Mais pour le Neptune 99, impossible de le sortir. La coque a dû 
s’ouvrir dessous, il s’était rempli d’eau et s’était coincé plus profondément dans les rochers ». 

LA VIDÉO DU SAUVETAGE PAR LA SNSM DE L’UN DES VOILIERS CI-DESSOUS 

Crédit vidéo : Alain GICQUEL 

« Nous avons bien sûr essayé de comprendre pourquoi cette tonne avait lâché. En fait, et a priori bien 
sûr, c’est l’attache de la tonne à sa chaîne, juste sous la tonne, qui a apparemment cassé. Sans doute 
la manille ou l’axe de tourillon ». 

C’est le spectacle le plus triste du monde, ce genre de scène 

« Mais ce sont les experts qui verront, conclut Alain Gicquel. L’essentiel, c’est qu’il n’y ait aucun 
blessé. Un expert vient d’ailleurs ce samedi pour le Neptune 99. Les propriétaires sont là, ils sont 
abattus. Ils ont ramassé leurs affaires personnelles à bord et leurs papiers. C’est le spectacle le plus 
triste du monde, ce genre de scène ». 



Le Neptune 99 à marée basse sur les rochers. | DR / ALAIN GICQUEL 



Le Neptune 99 sur les rochers à marée haute samedi. | DR / ALAIN GICQUEL 



La coque du Neptune 99 a sans doute été percée en plusieurs endroits. 
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